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Madame Soi]
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premier ministre de V 
Edouard, est en cette villi 
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Mort du colonel
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BUREAU A LA VILLE : —On annonce la mort c 
lonei (i. W. Colfer, emploi 
vaut du tilv bataillon de I 
M. Colfer a succombé à l’i 

une famille i
No 26 RUE SPARKS. RUSSELL HOUSE

défunt laisse 
cercle d'ainie.GRANDE VARIETE Vol

fk k —M. Tbibaudeau. mart 
nions a la basse-vil le, a i 
commis, un jeune homme 
e'est enfui, il v a quelques 
avoir escamote une lettr 
qu’il l’avait chargé de met 

La Banque Na
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somme necessaire pour 
banque Nationale et la CU CHAPEAUX
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—Les amis

-M. (Mme Morriset, ti 
Mnrriset. C. R., est de re 
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— MM. Bisset et Frère: 
de leurs biens sur la de 
Reid et Cie.

Le passif de la maison e

MEUBLES ! 
MEUBLES !

Le meurtre de 1
rumeurs que h* 

Quebec se seraient trouvi 
Morrison et ne l’auraien 
sont point fondées. Ce 
cache et les détectives, do 
marches sont épiées par 
snaain. ne l’ont point vu.

Les
bec

Blé de Rui
—M. H. Crawford, de 

Pins a fait, cette année, 
Russie provenant de la f 
taie d’Ottawa un essai qu 
réussi. Il a semé ce blé ai 
de juin et la semaine derr 

rfalteraent mûr et lesVoici le temps d’acheter à bas 
prix des Meubles de

leur remarqu

En voyaa
—M. George Moore, qi 

l’exposition de la société 
célébré maison de Evans 
tiers de Montréal, est par 
ter les campagnes en bas

Diner à lu Ci'N

BONNE QUALITE Voici la liste des invil 
donné par Son Bxce 
général : 

Vice-amiral Lyons, Son 
tenant-gouverneur, juge 
drew, Stewart, capitaine 

ipita|ne Rolfe, M. R.i *’ ^M. R., capital ne’H-tmroi 

Maxwell. M. R., lieuteni 
R, lieutenant général 
l'honorable H. Mercier, I 
neau, l’honorable I). R 
Shehyn, l’honorable A. 
jable C. Gagnon, l’bonor 
M. R., le comte de Pit 
général Du hall, consul-g 
sel. M. Ovide Fréchette, 

M. J. David, 
Downs, U. Maguire. 

Duchesnav, lieutenant 
lieutenant-colonel Fors; 
lonei Forest, lieutenant- 
lie rt. major Short, capi 
C„ capitaine Sheppard,

/
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E O'CONNOR, Près de la Rue Sparts Le testament de
Toronto 9—On a en 

ment de Mgr Lynch, anc 
Toronto, au greffe des 
ville.» On y verra hue m 
considérables A lanisj 
deur, il est 

Voici le t
Manufacture de YOITÜRES !

f*ROYALE 
LÈVE ILLE & MA TUE

L Au nom de la très sainte 
niVé, ainsi soit-il. 

Voici mes dernières v 
Je fais profession de n 

de l’Eglise catholique, 
maine. et je dédie par h 
Sainteté Leon XIII r 
d hommage et de vénéra 
de sa sainte bénédiction 

Je recommande mou 
corde de Dieu et je v

!S

PROPRIETAIRES

Etaat arrivant de Chicago et dea autres villes américaines nous avene puisé ds grandes eonaatosan 
ces dans sotre état, nous sommes en mesure de garantir entière satisfaction. Ne ouvriers sont 
tous des plue habiles et travaillent eoue nuire direetien ; les matériaux employé* seal aise les
D1*lA*ûmt?on epéciahôet prompt*1»louteeroînmaadès'ul est le système que asms mettes» eu 

pratique dans toutes les branches de réparation».

de la manière
à mes exécuteurs testât 

Quand j’ai pris cha 
j’étais pauvre, et pat 
n’ayant pris que l’arge 
cessaire pour mes dépei 

Je déclare, par les p 
meubles, ar 

PP»
gn ra pour m 
me M. l’abt 
de l'archev< 

ney, vicaire-généra 
amentaires et je let 

nts messe

II! 'Il '

56 RUE DALY ■ -19 ET 21 BUE STEWART

ITAVIK ! aEEEE PATINS !
cailler ie» et ferronnerie», c'eet

mes biens, 
de toute so

auxiliaire 
Roo: 
tentant

Tout autre testamei 
ment est révoqué par It 

Fait à Toronto, ce 13

Chez Thoe. Birkett, 115 rue Ride$*u

P. t.OH paires de Patina de tous prix eMeJtoutesUs grandeur»; 1.6M Clochettes pour eleif

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE

E. B. EDDY + John Jo

Au testament ci dess 
dieile suivant, à son lit 

Vu que j'ai laissé to 
dais à celui qui me 
archiépiscopal de Toro 
de payer à ma sœur, M 
aux soins de Thomas 
dalk, Irlande, une som_ 
piastres, pendant sa vi

(LIMITEE)

INCORPOREE EN L’ANNEE IMSETABLIE EN L’ANNEE 1S64.
*

HULL, P. Q.
Manufacturiers* et Marchands en Gros d#

BOIS DE CHARPENTE
Portes, Chassis, Jnbusies, Moulures, Outrages île Maisms, Eté, Etc, EU

Pénible n
—Un accident dont h 

bablement,fatales,est a 
la rue Gameau. Ünjei 
Simard, apprenti rn< 
ferblantier, est tombé 
toit d'une maison où 
ques réparations et s’e 
blessure à la tête. Il » 
connaissance après ave 
soins, mais il est pe" ; 
vienne. Il a être tr 
Dieu. Le blessé est d<

Seaux, Baquet»)Plamchee à laver, Boites et Caibees d’emballage

Al.l.tlMETTES, “TKIÆliRAPHIl” DE PREMIERE QHI.ITE
Le piqae-niqne

Lavrairib, 9—Le p 
leur de mercredi est 1 
conversations. Le co 
travaille sans relâcheT. J. SEATON

On peut avo 
train qui a gagné ton 
le fait que presque to 
village seront pavoisé 
arc de triomphe splent 
tions appropriées. Le 
per be. I.es ministres 
reçus à midi au bruit < 
nourrie. A l’issue de 
iourd’hni. M. Bisailloi 
la fête en terme? éloq 
vement applaudis. T 
autres paroisses ont é 
façon. L’adresse de bi< 
M. BH 
même du 
estrade qu

HeRl-OUKR BT BlJOVTIBR 
Marchaad de mentres d'er et d’argeat, pendu

les. asaeaux et biieux de toat# sorte. Teas 
les oevrages sont garantis.

Ne» 309 et 311 rae W ellington,Ottawa
f,

G. PHILBERT
IMPORTATEUR

pique nique, 
te l’on fait o

Nouvelles d
Winnipbg 9—On ni 

du chemin de fer de A 
tion d’acheter ou d’al 
ment d'Emereon.

—Le “ Northern Pa 
ou, de construire un « 
la région de Souris l’a

—On /ait signer des 
qn’il soit défendu à 
parader dans les rues

—L’Assemblée légi* 
du Nord Ouest est et 
d’octobre.

—M. Burgess et M. 
des terres, sont parti 

L'exposition
Toronto, 9 —Pen 

cette ville, neuf adrei

«son, sera1TAPISSERIES
AMERICAINES. ANGLAISES ET 

ECOSSAISJe viens d'acheter le stock «le TA- 

PISSKK1K do la n siaon B. White 
J'offrirai cette semaine ce stock en 
vente en détail, à dee prix beaucoup 

plus bas que les marchands d'Ottawa 
ont payé dans le gros. M. White m'a 

transféré toutes les affaires de son 

département de la tapisserie.

Coin <le# rues Ualhousle et 
Patrice, Ottawa

Saiiit-

E
PEINTURE

TAPISSERIES.
PEINTURES PREPAREE 

HUILE
%

MASTIC

Wm. HOWB PINCEAwX
VITREE.

Rue Rideau, Soecnrsale No 39S 
ï rue Cumberland.

an gouverneur généi
tRTIClES DE FEINTEE El CEIIliL On voit que les cite

faire une chaleureoei

CHESHAM- M. C. Perrier, de 
Dame de* Bois, doit partir prochainement 
pour aller demeurer à Lnckvllle. dans le , 
comté d'Ottawa, avec S i famille. M. Per . [ 
rler s’est livre a I ngrlciiltii 
dans ce canton.

NAINT-IIVA< INTHK-M. 
randa. lieutenant a la cornpagui.
84ieme bataillon, est aile faire un cours de 
trois moi» a l'école mflltaiie de Saint Jean.

> FO II R—Uacke.y, blessi- p 
ble Cliagnou, proud du mieux.

—Il y a quelque temps, pendant la n 
cinq vole avec, effracelon ont ét«- commis 
chez MM. A. H. Martin. J. J. Mullin, Ro 
cheh-au, Ilarty et Rice.

QUEBEC—On croit généralement une 
meurtrier de Napoléon Michel. Rémi 
îontagne, est caché quel«iue part dans

les environs de son village. On fait actuel- ! v , .............
Isinsnt le# recherche* les plus minutieuses. ] R •

Le grand constable Mue est arrivé dans ; '
le village, la semaine dernier»- avec lejug-- 
Paieens et plusieurs détectives pro vin 
ciaux. Il* ont battu les boi* dans toutes ! 11
le* directions et !••» recherches seront cou

i! TEJiLSKAMiNG
re avec sncce*

X. A. Ma 
ie Nu ûdu .)<»>!,1*11 TAHNi:

Brochure «lu JO pages in-So
to et» l. EXEMPLAIRE

Faites ras achats là où vous aurez le choix sur ui 
assortiment complet deconsta

MARCHANDISES 1)E PREMIERE QUALITE
FONDS DE $100,000 DE NOOVEAUTES

Z 1

Km wiilt- ini Kumm du i’AYlDA

"I OUT HOMME

IMPORTEES CE LONDRES, PARIS ET NEW-YORK

Mo</es, Mantecnu•, Etoffes à /lobes. Soieries. IV 
lours, Drops, Flanelles, Couvertes, Cotons. 

Toiles, Bonneterie, Gants, Cubans,
r " Dentelles, Etoffes à Fanta/ons, Topis Fr élu rts, 

J i idéaux, Aie., Etc.

tl nuées.
—Le* nouvelle* scieries a \npeiir de M. i 

John D. Murphy vont fonctionner a l‘afi
nir la nuit comme le jour et, en const- , „ 
quence. on Installe en ce moment la lu , j*- ■ 
miere électrique dans le bâtiment et le | ,
chantier à bols.

On achève près de la gare de la Riviere 
à Pierre la construction d’une maison de 

qui servira en même Lempsderhapelle.
—On dit que les directeurs de la banque 

Nationale ont l'intention d'établir une suc- 
ale à Ro ber val.

Z'::

i—Un des employes aux scieries de M. J. 
E. Généreux, marchand de bols A Matane, 
nommé. Pierre Boulanger, a etc victime, la 
semaine dernlere. d'un accident qui lui a 
coûté la vie

CONNUM FIT ON
EN GROS ET EN DETAILni d *nn6ee 

• |iliy«ici»ni I 
enr-rr Ira t.ro- ,
.ÇKÏÆte

Il travaillait sur le quai vis a vis l’hôtel 
Stevenson, Matane, lorsqu'il perdit l’équi 
libre et tomba au bas du quai.

Ver» neuf heure* du noir, un passant 
l'entendit ne plaindre. L’ayant trouvé, 
l'épaule br|Hée, Il alla chercher du secours 
et le transporta A sa demeure. Le mal heu 
reux est mort deux jours a pro* sans re 
prendre connaissance. Il laisse une veuve 
et trois enfants «an* ressource».

< OUHTIOVS l)K F Vif TC : .11 COMPTANT• f •"ir'-ivi— mm!» 
• vu» |wtirIra Ma»m

D. GARDNER»•! - >-it n.-•m- l'-.ou" 
ui ira biûleiuei.1» de ,

GUERISON iAPAHTIE (W & 08 RUE SPARKS—Ou mande de Mégantic :
L'insaisissable Morrisson est 

les environs. La sympathie à son 
grandit tous les jours. On le regard 
me martyr.

L'autre jour, il était arrêté à Stornoway 
et parlait avec ses amis quand la diligence 
arriva avec deux détectives de Québec. 
Morrison, en les apercevant, est sorti tran 
quillemeni de l’hotel, et on n’a pu encore 
le capturer.

Quelquefois II 
verse tranquille 
■’il n'v avait 
cherche.

encore «laim UK TU Ko MO.
lul(n\ .<i. OU

L. N. LOYER W. J. EL LARDTEINT» RF po.ur les CHEVEU*
Fabric*tg de charrues et forgeroa 

Reparation*«ou.kpl"? H?* ^0llv,,|tU de Vins, Liqueurs ei Kpieoi i» 8
brun foiirA l.nm • '»lr. < h*"'1 "n. rli.'lialn cl»ir, Mnnd doré. t 
Moud Mlîdra Kin-iy»/ un» In «w de ehwfrus a>ru V.iire 
cvioioemlr l'i.i t- IB UmUillu. Ciiiu|*gi.i» de lttui*Ue«

•te (ont genre ex 
le pins conrt delai

.M) RUE SAINT-GEORGE. OTTAWA
No 105, cola des rues Hu-hpx et Clarence, 

Oltitwn.
M Loyer tient conitninuioni on magasin 

tout ce qui constitue la ligne ri èpicerlesilansses 
moliiriree detail». Il espère par sa prompte at
tention et »n courtoisie rnveia le public, mériter 

large part rie patronage J1 11 iMn

mentav 
aucun ageut

s le village «l cun- 
ec les gens, comme 

de police à sa re NETTOYAGt des T PISARTICLES »H. TOILETTE

] MOULIN A PbANF.R D'OTTAWA A LA VAPEUR

les lapin sont nette»é« et les plaines réparée» 
à la vapeur chez

8TEPHKNLes Gaiiiidieiis des Klais-Uuis WILKINS.
2TJ ree Augusta, 

être laissée au Ne 78, rue
Manhetare de Ferle*. Chassis et Jaloasies i

full i^qtamUre Ira unMiilc» l’ri* SI VS So M fait iti»|W- 
rnttii* te tiilu Hnx II No l» Un ilu-i-nraltre Ira »er- 
.ura l*iu VV 'KJ. .N-, It; fun i!i»iinraltix-ke luarsues iti le 
ui-titr «éiolc Pris «I "■ N" ’ " i m|.Atibe la trop »n«iid, 
traaiieiniftioi Fm fl V» 18 rat un» prêtereilou

I.F Itl STE

i ^ Les ordres peuventMERIDEN--Le club canadien 
land et Thurman a élu ses olllders comme 
suit : Octave Lamothe, president ; J os. 
Chalifoux, vice-président ; Frank Figeon. 

ire ; Azarie Chalifoux, assistant- 
re ; R. T. Chalifoux. trésorier.

DE MOUNT SHERWOOD

.«..rae. e.r^r.Tm^îSf-Fte’ ! ROBINSON & CIE
Chassis, Jalousies, Moulures. Flanchera, l-atte.-,
Douves, i’ardcaux, liras #: Poteaux ri'escu
tiers, etc. Marchand» de lentes stmeuves, jariiaières el

Tournage, découpage et sciage rie toutes ries- poiagèrés. houqucis de fleura, plantes et tentes 
iptfon». L'enriroita meilleur marchérisne la | Hertes riéuvrngcs en fleurs peur cérémeniee de

mariage ou enterrement, une spécialité.

L'ii assort im
secrctui
secrétai fîltBNBTl KR8 et FLBVRISTKS

WELL-Le R.F. Honoié Coimtanll- 
u, O. M. I., accompagné d'un grand 
ibre d'élèves du college d'Ottawa, s'est 

embarqué en destination pour ce dernier 
endroit. Le révérend Père, qui fut ordon
né prêtre dans le cours du moi* de juin 
dernier, est natif de cette ville, où il s’est 
distingue pendant un certain nombre 
d’années dans le monde commercial. Il 
est maintenant professeur d’une dus plus 
importantes classes du collège d’Ottawa.

LO

. %8£»£ S m .".vrY’V:SZ &ZSTJS&.proportion» l ra......v .r ,iiuu tout A feit inoffenMi» [
et lufailltbir IV i H i ..u.i-aguk-dc lt'»*in de Tu | 
ronto, Toi" *" 4

H. TRACK HA Y Prupriélaire, 
Bureau, 211, line Sparks Ottawa. 

Connexion téléphoniauc
223 RliE RIDE1U, Otlawa, OhI.

DOMINION FLOUR STORE:i HABITS DE CHOIX J1M A LADIÏ ^ DES I EM MES
No 20 gin rit iulHül.M- io*-iil . Ii>ncorrlo-r. itrawnte 

la mAtri:<', • i i..uu.- n...‘.o'..ra tiit.|iii>:.. e le» leuiB.ee
•ont I.i-e n "'.). ' •• . - |.|u> Aïo'i.eiite neonuiiMi-
dent cette préimmilou roi.... . m- ii-n.M» rie» plue i-l#re-
eee Prix #v.UO lu hunt, i % • ■■iiipiigui» île Itemerira <t»
TorwBtu. Torotito, Uni

Pilule» Rcgubiti ices Françaises
Bleu eupèCmrra ... wig'- i-niote, A le tenelete, le men

the ou Vuxnle. ftocominen.1, i-. par -ira eeatemee de fera-
gasaraa,”» : «sh^wsiasais»
Frtw S3 Oompegi o .lu ri-umli-» île Toronto, Toronto.Ont

a place •* vos» ppuvex acheter a meilleur 
marché teutee espèces de grains, farlae.etc.
THOMAS GORMAN

PKOPRlKTAina
SB, Carré du Marché By, 3D

—La réouverture des écolss paroissiales 
canadiennes françaises a eu lieu lundi de 
lu semaine dernière. Comme les années 
précédente», un grand nombre d'enfants 
ont dû forcément être renvoyée, tante de 
place. Il y a actuellement au delà de 
douze cents enfants qui fréquentent uus 
écoles, et ce nombre serait augmenté de 
plusieurs centaines si tous ceux qui se pro 
sentent pouvaient être reçus. Et âpre, 
cela, l'on entendra dire, que les canadiens 
n'aiment pas l'instruction.

R Y—Une fout 
dieu» se sont rendus au Rink, 
dre l’éminent prédicateur, M. 
de Montreal. Ayant appris que ce mon 
sieur devait bientôt retourner au Canada, 
les Canadiens se sont montré* anxieux de 
l'entendre encore une fois, ear les paroles 
éloquentes qu'ils avaient entendues à la 
grande cérémonie de dimanche les avaient 
beaucoup impressionnés. Un comité se pré
senta au presbytère pour demander a ce 
monsieur de vouloir bien retarder son dé
part, ce qu’il fit avec grâce. Lu salie du 
Rink était encombrée de nos familles va 
nadlennes ; la fanfare canadienne a bien 
voulu donner son concours pour cette soi
rée. et de jolis airs nationaux furent exé
cutés. Ou remarquait sur l’estrade : M. 
l’abbé J, W. Fonea, l’orateur do la soirée, 
M. l’abbé Emard et les messieurs du comi
té dont les noms suivent : Geo. Panneton, 
Jos. Lamontagne, J. B. Vailee. Geo. San 
cier, Joe. Thilmult, lo Dr Iaifontaire, le Dr 
Dubuque, Alex. Mil lutte. S. S. Lapointe, 
Arthur Bernier, II. J. Lapaline, Roch 
Gullbert, Ludger Lavigne. M. l'abbé Emard 
a tenu l’audience dans la plus vive at ton 
tion, il a été touché de la grande marque 
«l’estime dont il était l’objet de la part des 
Canadiens de Waterhuvy. Il a ensuite pris 
pour son premier sujet l’unité dans les fa 
milles et. dans nos sociétés. Il a tien 
l’auditoire qu’il était absolument n< 
Maire d’avoir l’union dans les familles et 
les sociétés, car les Canadiens éloignés de 
leurs frères du Canada sentent le liesoin 
d’union plus qu’au Canada.

NOUS FAISONS DE L’HABILLE

MENT POUR HOMME MAISON SAINT-GEORGK
UNE SPECIALITE lot BT 1S4 RBB Ri DBA»

Névralgie < i I.’ hiimntlsme
Vins. Ll*ue*rs, Bau-ée-Tle «t Cigare i*»or 

tés de «rentier ehoix.
Juges par vous-même en veaaat aeme faire

flelihee oertaini- r»r l"x.« .g- du «pecidque Ne HL n 
aaet eltrlbuer le iMinulerit* .i» cette yreparalloo à eea 
■BloaelM. Prix P NV. PIAHTHK Cnm|»gnlr de RemMee 
je Toronto. Toronto, Ont.

le d«! Cana- 
, pourenten- 
l’abbé Emard

WA TERRI mm-,,
‘ 1

| K PKOFKH8EUR GAGNON donne In santé 
Lé au moyen d’un RKMKDK SAUVAGE ei 
ri’une découverte importante pour la guérison 
de laCntharre. Tout in monde sait qu il n’.y a 
pas «ne seule maladie dans le monde sans qu'il 
y ait une racine on une herbe pour la guérir. 
i,ROKE8»BUR Gaunon. 396rue Rideau.

Hotel Riendeau
Te WW SUR LE P1AX

Européen et AmériealB
64 Rut SAINT-GABRIEL, MuutrexlFonderie de Hull

Cet heteleffTe au public veyageurteut leoea 
! fort désirable. La table est teujeurs aheadam- 
; meat servie des prémisses de la saieen. prépa- 
I ree par dee cuisiniers ira avais de premier «rare. 

Repas » toute heure.
On trouvera constamment à cet établissement 

de première classe, dee vins, liqueurs et cigares 
de choix. J OS. RUfiNDBAU. Propriétaire.

: Le aous-igné vient de faire l'acquisition de la 
fonderie de Hull et est maintenant prépare a 
exécuter toutes sorte»d'ouvrages «laits la ligne 
de fonderie, pièce» légères ou pesantes «1e toutes 
dimensions, au plus bas prix.

M. Lawson est un homme pratique qui a eu 
plusieurs annéesd'expérience.etgarantira tone 
«s ouvrages faits A sou établissement.

Nos 2611 el 271, nie
OTTAWA.

FERRONNERIES TAPIS ! TAPIST. LAWSON
ry, Hull,
Bue George, Ottawa. 

— POUR LA ——

Figure, le# Mains, la Peau et le 
Teint eu général

Crème de Miel et d Amendé de Ilinde, 
Concombre» et île lîoeos et Molode 

Un assortiment complet et nouvea 
clés de toilette cl deseu, venant d'étr

Iltiv Ilrewe L'une dee plus auclennes maisons somme rein 
les de la vallée de l’Ottawa et dea mien* quali 
flee.» mous le rapport de» bas prix et de la qua 
ité des articles offerts eu vente.

PrélartM,
ho u» ne 1er* élast lqu< *.

.Haletai*,
Voitnre* d'LnCanl.N.

<’hal*e* de repos • I NotasMcDougall &. Cuzner
Gelée d 

u des arti

Knseigim de In grosse Tan ière.
aine chez

Vous peu ver veus procurer teu 
dise» par petits versements à 1

nontréa
---- MAGASINS

W. DAVIS
222 RUE WELLINGTON

Aux l'eillMt et ai Public en Général

Rue Susset el rue Duke, Chaudière
R. A. McCORMICK

BlllMISTB BT DROGUISTE ÎTan ™riê.U.n,p1oF.Unt “mBNSUKLL 
NT. Elles n ont jamais failli ; enlèvent 1COUR DU BANC DE LA REINE 7-r> RITE SPARKS MENT. Elle.» n'ont ji 

douleurs; assurent!

quel» envo 
indiscrétion

tin régularité ; sont douces, 
et d’un excellent eli'et. Pa

pa r la malle à l'abri de Joute 
r réception de 82 »0. 

correspondance est confidentielle. Adressez : 
COMPAUNIK UK MlDKOINI »K TORONTO. U. P. 
Boit e 576. Toronto. Ont 2t-1—»*-W

ble» au gu Tapisseries, Peintires, Huiles, Etc
Je pesa lee grandee vitres de chassie 

lPlate Glas»)

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE

Prescriptions pour médecin* et familles pré 
parée» avec *me.

Cemmnnlentloa téléphonique
Montréal, H Septembre 1H8H.

Un appelle Kehoe u la barre et Son lion 
neur rend jugement sur la motion de M. 
Curran, pour ajourner In procès de Kehoe, 
pour avoir le temps de préparer sa défense. 
Du consentement de la Couronne, la cause 
est remise au premier jour du prochain 

ie du mois de décembre. Kehoe ayant

dm
HOTEL CANADIEN JOHN SHEPHERD

immediate n

e du mois de décembre, txenoe ayant 
l'ordre de se retirer de la boi le. ne veut 
béir et insiete pour avoir son procès

Cl UKVAXT occur* PAR O. I.ATRIMO»! LI K

Ce magnifique hôtel vient d'être acheté par 
M. J^ohn Johnstoa, ex-propriétaire du “ Itoyal
h îyBsVqms sont servis » toute heure, à la carlo 
système européen, et sousla su rln t cmdenue d u n 
cuisinier français Ae,première clause.

.Vins, elnret. sauterue,champagne et liqueur» 
de première qualité.

Cet etablissement vlcat d être meuble a neu 
les chambres sont epacieiises et des mieux a 
rées, faisant face an pare (Major* llilli.

L'entrée privée est sur l’aven ne McKen 
l'entrée généra'e du restaurant aux Nos 
5-18 sur la rue Sussex.

227, Rue Rideau. OtjTawu

~==IxA PLUSES?**

i’ll KM IN DE FER
Fitcher est en»
Son Honneur 

le demur'rtv 
pour casser 
Pitcher.

Il renvoie les objections faites par M. 
Archibald et declare l’indictement sulli

Il considère cependant comme très forte 
l’objection qui a trait a la description de 
l'argent, vole. Il fait remarquer que la 
description des argents voles n’est pas aus
si complète qu'il aurait pu le désirer, mais 
qu’il réservera probablement ce point pour

En conséquence,Pitcher aura a subir son 
procès sur l’acCbsation portée contre lui.

Pitcher 
Son Ho

uite appelé n la barre, 
rend ensuite jugement sur 

produit par M. Archibald 
l'indictement dans l’affaire “CANADA ATLANTIC” GRANDE MANUFACTURE

ARRANGEMENTS D'ETg BALANCES
JOHN JOHNSTON. PropriétaireKxcersten »ur le Salnt-I^mrent toualo» same

dis. la plus dvlivieuee de la »alsen quittant la 
gare de la rue Elgin à i heures a.m. jusqu'à 
Coteau, et de U pur bateau descendant les fa
meux rapides du Coteau, dee Cèdre», et les 
Cascades retournant le même s*ir à* 1#. Prfx 
du passage $1.25,

Ile CtHrk et VAlleyrtehl
Billet» de retour bon» pour treats.jours, ti.M. 

Billets d'excursion bons pour partir le reailredi 
et retour lo lundi. $100.

House's Point, N. Y., et Hotel 
Windsor

Dea billets de retour seront émis pour ce char
mant îtBeoiiT«IVié, bons pour :« jours, pour$5. 
Kxciimion spéciale le vendredi et samedi,billets 
issus t toits pour retourner le lundi suivant à $?. 
1^ meilleur endroit de iiéche, et i hô'al offrant 
le meilleur eonfort dan» le nord de Néw-Yerk.

Portliunl et OUI Orchard Beach

C AMAJDA.
le» eut ,me tout lente dente. Il eoul-go Immédiatement 
loi eouftran.-re de coepauvres petit., prodnl.ant un 
eommell naturel, palâlVle. eu faisant dliparaltre la 
douleur, et le» jeunes chérubins s'éveillent aueal “ Wrll- 
tant» et fiai» -lu ne bouton de rrt*e •' l'n sirop e«t *re» 
•aréaiiioau août, il apaise rviifant, aeiotllt **e etn- 
efve», culvvo toute fkwkor, fuit dl.iiaraltre le. eouf- 
franco» tntesttualee en réglant la digestion, et e.t le 
meilleur remède connu contre la diarrhée, eott qu elle 
paaeleiine de l» dentition ou d'autm eaneee Vl»gt- 
elue cents 1. Uuitetile. Aye* «xwnaece et demande» le 
"Sirop calmant de HW» Wln.low" et ne prenex eenae 
antre préparation.

A miel» de 1*0 differents genroaldo-:

BALANCE«JBAU1CF.
GEORGE COX

ou samediUieUKAFHK, GRAVEUR.
CLIC H EUR BT MEDAILLKUR 
SX Kf»' ■BTCAI.Fr.

FOISCharbon

W. O. McKAY 31LUCEOTTAWA. Untaki» BALMCE
LA CLEF DE LA SANTE Importiiteur de Vins, Lioueurs. Ciraiee Ta 

bacs : aussi propriétaire de
“ L’HOTEL RICHELIEU 

Agent» pour le* Commerçants de Bois.
446. 446 et 450 me Sussex

TH»
d'exposition améliorées (ühow 

laaesl. Tiroirs « arpent.

Couteaux cUOutilnjlc Boucher»

drain
FifritiM

..'ffi.îr.!;™ aïïÆ;
Montréal et le Grand-Tronc ou viA Rouse's 
l'oint et A travers le» Montagnes Vertes du 
Vermont et lee Montagnes Bleaches du New- 
Hampshire.

t# m ■ Ecrivez et lafermes-veu» de aee CONDITIONS 
DK VENTES et aae liste de prix.ouvre toute» le» a venues obstruée» du» intent in», 

dos rognon» et du foie et en enlèvent graduelle
ment, sans faibleaæ, toutes lee impuretés et 
mauvaises humours des secrétions ; corrigeant 
en même temps l'acidité de l'estomac, guéris- 
sant l'excès de bile, dyspepsie, maux de tête, 
étourdissement, brûlement d estoniar,constipa- 
Mon, sécheresse delà peau, hydropislc. affaiblis
sement de la vuit, jaunisse, sait rhenm, érésipè
le». scrofule, battement rie cœur, attaque de 
nerf et débilité générale ; toute» ce» maladie» 
et plusieurs autres semblables cèdent à l'influ
ence bienfaisante du Burdock Blood Bitten.

?. MI LBV UN * Cut. propriétaires. Toronto

New-York et lloeton
Berxice spécial direct de chars dortoirs de 

Wagner jusqu à New-York et Boston. Billets 
aussi en vente pour New-York vlàle Iac Cham
plain. le Iac George et la Rivière Hudson.

Pour toutes inf-rmnlions, s'adresser au 1 
rue Spark--.

PERCY R. TODD, S. EBBS.
Ag. Oén. de* Passager». Ag. de ville dee

C. Wilson & Fils
N» M JOSEPH LANDREVILLE ie, rue ksplanadb ie

TORONTO, Oat.4M B*e Bpmrka
Beuries rie louage. Chevaux et veileie de 

premier ordre. Commandes exécutées sans re
tard. Communie.itlons par téléphone. Vee meaWoB*er le Journal Le «a* a» a.

Ottawa, t Août INA

PAS DE COLONS ANGLAIS
Plu» de cent fois j’ai entendu «le» An 

glai» ee demander comment il se faisait, 
que lee Canadiene-Françaie ne s’étaient 
pa» transformée un Anglais, au cour de 

cinq quart» de siècle écoulés 
puis la cession du paye.
Ma réponse à cette question e»t tou

jours la mime : “ c’est par la faute «le»

quatre ou
de

^aroên supposant que noue eussions été 

susceptible» de subir un tel changement, 
il eut fallu que l’Angleterre s’en occupât 
un peu, il me semble ! Elle n’ 
songé. Tous lee hommes i 
Grande Bretagne 
dans l’œil jusqu’au 
les Canadiene-F

a jamais 

ee sont mis le doigt

Anglais sans être mis en contact avec les 
Anglais. Cette fausse impression a cons
tamment régi le» fortes tête» de là-bsa, 
entre les années 1760 et 1867. Un siècle 
entier de mécomptes .’

11 y avait vingt ans que le Canada était 
passé à l’Angleterre lorsque le gouverne 
ment mit pour la première fois, la main h 
l’immigration — et qn’est-ce que c’était 
après tout ? Huit ou «lix millle personnes, 
la plupart familles de fonctionnaires, 
voyant que les puissances reconnaissaient 
Isa Etats-Unis (1784) voulurent se retirer 

le drapeau britannique ; elles devien
nent à charge au cabinet de Saint-James. 
Lee ministres conçurent l’idée de les éta
blir en Canada et dans les provinces ma
ritimes. Ceci, comprenons-le bien, n’étsit 

ullement un plan de colonisation, car 
opinion publique, en Angletrre, ignorait 

encore le sens de ce mot. Il s’agissait «le 
trouver un refuge pour placer des 
triotee malheureux. On le

politiq

en croyant que 
allaient devenir

?
coinpa 

trouva sans
sortir de cette démar- 
d emigration profita- 

i ne noua

peine. Il aurait pu 
ohe quelque théorie 
ble à la Grande-Bretagne ; rien 
indique que l’on y ait songé. V 
dee immigrants reçurent de» terre» dan» 
le Haut Canada, ver» Toronto ; un quart 
•e fixa dan» le Nouveau-Brunswick ; un 
quart dan» les canton» de l’Est du Bas- 
Canada, le long de la frontière. Ceux-ci 
étaient séparé» de» Canadien» par une 
forêt de soixante lieuee de long sur «juinze 
lieuee de largeur, afin disait-on, «le les 
isoler de nous et de garder la porte du 
pays du côté américain, 
est colons qui, pour la plupart, 
daient rien à l’agriculture, »e découragè
rent d’être plantés au bout du monde. Ils 
ne voulurent nas percer la forêt du côté 
dee Canadiens et ils préférèrent retourner 
sux Etats-Unis. La zone inoccupée fut 
franchie par nos gens.

Chaque fois que lee Anglais ont préparé 
un établissement, ils l’ont éloigné de» 
nôtres, sans comprendre que nous devions 
nécessairement noua emparer un jour de 
oet espace laissé libre et arriver sur les 
colons anglais avec toutes nos forces 
réunies. L’intérêt personnel, le sentiment 
de la conservation eut dû inspirer l’idée 
de noyer nos jeune» paroisses par de» 
plantation» anglaise» ; de cette manière, 
nous aurions été forcés de rejeter au loin 
le surplus de notre population, et par 
conséquent de nous e'parpiller. Tous les 
calculs des Anglais ont visé à nous tenir 
isolée, c’est-1-dire qu’il» ne nous ont pas 
affaibli» et que. au contraire, noua avoua 
pu grandir sans obstacle, au cceur même 
«le la contrée qu’on noua laissait ainsi ex
ploiter.

Le» Anglais groupés dans le Haut-Canada 
tirent souche de race et commencèrent 
l’établissement de cette province. Mais 
leur extrême éloignement 
une colonie perdue. S’ils < 
sés dans le» provinceA du Bas-Canada, 
avec leurs comp•*««• *t**»» de» canton» de 
l’Est, l’influence Ôv leur nation eut pû 

par la suite : toutefois, leur nom
bre total était trop faible pour déterminer 
la transformation désirée ; il eut fallu, en 

«pt mille individus

ne moitié

Grande erreur, 
n’enter

en fit comme 
eussent été ver-

compter

1784, non pas six ou si 
pour peser sur cent dix mille Canadien», 
mai» un courant soutenu de dix mille per
sonnes pendant dix an». L’Angleterre no 
devina aucunement cette nécessité.

Et c’est à noua que l’un reprochait, dans 
rlemeut de Londres, en 171*0, et c'est 

nous «me l’on reproche, encore tou» le» 
jours, «le n’avoir pas voulu nous faire 
Anglais ! Le» précaution» imaginées par le 
gouvernement amenaient inévitablement 
U conservation des Canadiens-Français 
comme race distincte. Nous avons suivi le 
cours des choses tel que tracé par nos 
maîtres de Londres. Je le dis bien haut, 
c’est l’Angleterre qui nous a sauvés, par 
ses plans mal conçue ; on le verra encore 
dans un prochain article, lorsque je parle
rai d* 1790-1820.

Benjamin Sultk.

àé

PROVINCE DE
IBERVILLE—L’exposition du comté 

d’Iberville aura lieu A Saint-Alexandre sur 
le terrain de la société, le 11 septembre
courant.

ARTIIABASKAVILLK-Nous avons 
eu le visite de M. l’abbé Tétrault, curé de 
New-York, qui arrive d’un voyage on 
Europe. Ses nombreux amis apprendront 
avec plaisir qu’il a fait un heureux v«yyage 
et qu’il est revenu plein de santé. M. 'lé- 
Lrault a passé quatre mois sur le vieux 
continent et il a visité particulièrement 
l’Angleterre, la France, l’Allemagne et
nulle.

—A sa dernière séance, le con 
cipal de ce village » pris en sérieuse consi
deration une lettre de M. J. M. Fortier, 
grand manufacturier de Montréal, qui 
offre d’établir ici une manufacture de ci
gares, qui emploierait cent personne», 
moyennant un bonus de $1,000 par anm^e 
pendant dix ans.

sell muni-

SAINT-JKAN 
le baser de Roberval, pour ven 
aux Ureullne» du lac Saint-Jean.

—Hier s’est- ouvert 
venir eu aide

LAC

—Il n’y a eu encore aucune gelée au lac 
Saint-Jean. Le temps le plus dangereux 
eat maintenant passe ; les vieux nous di
sent même que la première ge!i'-e t 
arriver avant le six octobre.

ne peut

-MM. Bernard et Allaire, marchand» de 
sique de Québec, ont expédié au lac 

Saint-Jean un piano William», superbe 
instrument à boite en bois de rose, oui leur 
avait été commandé par la compagnie de 
l’hôtel Roberval.

—Mercredi matin, le feu a été mis-par 
l’engin du train de “ ballast ” à la grange 
d’an nommé Charles Bouchard.de la Pointe 
aux Trembles. La grange a été réduite en 
cendres ainsi que tout le foin qu’elle conte 
naît.

Far n ha m—Le règlement passe par le 
conseil de ville de Farnham, accordant un 
bonus de $20,000 à la compagnie du Pacifi
que Canadien moyennant «iuoi cette corn- 
pagnie s’engageait a laisser ses usines à 
Farnham et même à les agrandir, n’a pas 
été confirme par les contribuables. Aussi
tôt après la votation,la «mmpagnie fit aver
tir les ouvriers qui travaillaient dans se» 
usines ici et qui août au nombre dune 
centaine, qu’elle n’aurait pa* besoin de 
leur» services après le 15 septembre. Cette 
avertissement a jeté l’émoi parmi la popu 
lotion, et de suite on a envoyé de» délégués 
auprès de la compagnie pour lui offrir de 
recommencer les procèdes de la votation, 
loi promettant, celle fois, d’obtenir l’ap
probation de la majorité voulue des^ontri- 
buabies. Il parait que la compagnie a con
senti à accorder un aurais pour attendre le 
résultat d’une nouvelle votation.

—On peut annoncer, dès maintenant 
avec autant de certitude que possible, 
qu’on va reprendre (’exploitation de notre 
uaâae de ancre de betterave. Une compa
gnie française en a fait l’acquisition, et le* 
travaux de préparation vont commencer 
incessamment. On ae contentera de raffi- 

sucre en attendant la récolté de bet. 
i de l'année prochaine.

M
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